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Cher Ami, 

Je vais donc vous remettre votre Épée. 

C’est une Épée de marine, qui a appartenu à votre grand-père. 

Mais elle a été adaptée, transformée, pour son nouveau rôle. 

Je dois dire que l’adaptation est superbe. 

Car votre armurier y a placé tous les symboles que vous souhaitiez, mais elle reste pleinement 

fonctionnelle : vous pourrez ferrailler… ce que vous aimez bien ! 

La garde est une trirème athénienne, avec sa voile. Ça reste une vraie garde, je vous épargnerai 

les termes techniques, mais en même temps c’est le résumé de votre carrière, c’est une 

réalisation géniale. 

La voile, à droite, porte le portrait de Thucydide, le fondateur de l’étude du système 

international, et l’un de vos deux grands inspirateurs. Juristes, politologues et historiens se 

réclament de lui, il a donné son nom au Centre Thucydide, que vous avez créé à Paris II, il 

inspire  Questions internationales, la revue de la Documentation française que vous avez 

contribué à fonder et que vous dirigez, il a inspiré l’ « Association des Internationalistes », que 

nous créâmes ensemble. 

Quant à la trirème, elle évoque aussi Grotius, le créateur du droit maritime, ancêtre direct du 

droit international. La deuxième source de vos réflexions, de vos travaux, et aussi de votre 

action aux différentes fonctions qui ont été rappelées. 

Votre devise : « vitam impendere vero », consacrer sa vie à la vérité, était celle de Jean-Jacques 

Rousseau. Mais en fait il l’avait prise à Juvénal, polémiste vigoureux mais qui ne se situait pas 

au même niveau de pensée que vous. Notre Académie ne l’aurait pas élu. Et les Inscriptions 

et Belles Lettres auraient trouvé son latin très impur. 

Mais peu importe. Désormais ce sera :  « Vitam impendere vero », comme le dit Serge Sur.  

La formule à partir d’aujourd’hui vous appartient. 

D’autant plus que votre élection n’est pas seulement un aboutissement, fort mérité, certes, 

mais un nouveau départ, vers une nouvelle débauche de travaux et de réflexions, symbolisés 

par le « Nouvel Élan » représenté sur la partie gauche de la voile.  

Vos Confrères s’en réjouissent, et sauront vous occuper, croyez-moi… 


